
La guindaille émérite (v2 chantée) 
Sof, 13/04/2012 

Sur l’air de « Je l’aime à mourir » de Francis Cabrel 

 

Moi je n’étais rien 

Et voilà qu’aujourd’hui 

Au centr’ je me tiens 

Face au cercl’ réuni, 

Ô noble Famille ! 

Je tent’rai d’écrire 

Tout ce qu’il te plaira 

Je ferai frémir 

Mon esprit qui créera 

Des guindailles à lire 

Des guindailles pour rire 

Just’ pour le plaisir. 

 

J’écrirai des rimes 

Pour chanter tes louanges 

Des strophes sublimes 

Des cantiques étranges, 

Poèmes composites. 

Pour toi je peindrai 

Un’ fresqu’ de mots bleus-mer 

Et je bâtirai 

Un’ cathédral’ de vers 

J’en ferai mon rite 

Mon feu, ma conduite 

Mon art, mon mérite. 

 

R : Ma plume jouera d’agilité 

Pour une guindaille émérite 

De finesse et virtuosité 

Parfois fortuite. 

 

Pour toi chaque mot 

Se doit d’être forgé 

Pur comme un joyau 

Sur le papier figé, 

Sa magie transcrite. 

Et chaque proverbe 

Se voit enfanté 

Pour donner au verbe 

Son éclat singulier, 

Ses paroles agitent 

Au fond nous habitent 

Emotion écrite. 

 

R : J’essquiss’rai des poèmes habiles 

Pour te ravir, belle Famille 

Gravés dans un langage subtil 



Pour toi ils brillent. 


